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révérend M. H.'/U'I, le vrmMMhif
curé (lo N(jlrt'l).mit! lit' Ldvis. (A|)

plauilisstMii.iiils i)i'()loi!;;,('!s clciiliiou-

siastes.) La rioviileiict! ipii imjiis

i-éservait fit; ji^i'aiiJcs (li;sliiié)>s, iions

avait lionne vA lionirne dévono an
l)itMi-ôlr<} moral cl nialôiiel liu ses

concitoyens Si jurande inlclligencc.

pénétrant l'avenir', avait de siiile

.lUgé la position de l.i rive sn 1 du
Su l.anrent vis à-v;s l'anliiiiK' cilé

de ClKunplain. Kt avec voire assis

ance, niessienrs, il venai t jtîler en
t850 le:i fondations de la bt-lle églist;

Notre Dam^, en pleine furet, snr les

hauteurs de l'ancienne l'ointe-

i.éris. Le Cloiléf^e, le Couvent sui-

vaient de près. Il savait (pi'il faut à

la jeunesse une éducation chrélieiine

el éclairée ; et que celte éducation
est la lase du véritable pro,i,M'ès et

de la véritable civilisation. Depuis
:

celte époque, messieurs, il n'a cessé
\

de travailler à ravancemeut intel

lecliiel el moral de la poiiuialion

Cdiiflée à ses soins. Le [)rojj;ros ma-
tériel a aussi trouvé en lui un atni

constant et dévoué. A 1 1 cliai'ilé du
;

Pasteur, au cœur du [)rôtre, il a tou-

jours ajouté le dévouement du ci-

'

loyen. i>ans tout ce (lu'il a entre-

pris, il a été puissamment secondé
par une population généreuse. Vous :

avez toujours répondu à sou apptl;

avec une libéralité qui vous fait le

pins grand honneur. Ce que nous
voyons aujourd'hui a l.évis, nous le

,

devons d'abord au vénérable fon-

dateur de cette ville, et ensuite à
|

vous, messieurs.

Espérons (jue Dieu, aprè.i lui

avoir donné une louyueet heureuse i

vie, permettra que ses cendres repo- 1

sent au miheu de ceu,\ qu: l'ont taui

,

aimé; et que les historiens, plusl

heureux pour lui que loui- l'illustre

Champlaiu, pourront montrer àla^

Eostéritéle tombeau vénéré du llevd

I. Déziel, fondateur et premier lUné ;

de Lévis (AppL prolongés )
j

Vous voulez bien associer mon
\

n ri ;i;i\ r'\ l'nenitMils polili(|iiPS i;';i

")'il (Ml lie.i en (Janaila depuis uik;

qiiin/.aiii i d'uinées. i^a i)osihon<jue
(|iie l'.ii u.; n'.i'.e dans les conseils do
la nalion, pendant cett»; ;j;rando épo
(]ne de la consolidation île la puis-
sance nalionale, c'rst votri; conli in-

ce (jui me l'a donuiie. (Applaudis-
meiits )

Peiinelle/.-moi de vous en témoi
;;i:er anjourd'lini ma recoiinaissan

l'e ; et j;! scimI heureux si j'ai pu nie

r-ndi'e di;^ne de cette conliance.

P(Midcint i:e temps, mon rôle a été

(;elui du soldat combittanl sous des
cliefs habiles et eX[)érimenlés. .l'ai

suivi le drapeau national porté glo-

rieusement par des hommes tels que
les 'radié et les Oarfiei-, qui ont fait

le Canada ce qu'il est aujourd'hui.
(Applaud.) C'est à nous à conserver
l'héritage précieux (jne ces grands
patriotes nous ont conlié. C'est à

nous à continuer leurs belles et glo-

rieuses ti-adiiions. (Appl. prolongés.)

Un grand penseur a dit : ^' IleU:

j-eux les peuples qui n'ont pas d'his-

toire!" Disons plutôt: Malheureux
l 'S peuples qui u'ont pas d'histoire

Un peuple sans histoire est comme
un homme sans tempéramment,saiis
passions. H peut couler i^ne vie

paisible, heureuse en apparonce,

mais il ne laiî^se rien pour la posté-

rité. I es nations les plus brillantes

et les plus glorieuses sont celles qui

ont enregistré le plus d'événements
historiques. Dans la vie des peuples

comme dans celle des in lividus, il

y a des exemples à suivre et des dé-

fauts à éviter. Où prendrons nous
ces exemples? comment appren-

drons-nous à éviter ces défauts?

Dans l'histoire de notre pays et dans
la vie de nos grands hommes. Le
Canada est bien partagé sous ce rap-

port. Peu de pays en .\mérique of-

fi-ent à l'admiiation de la pcsiérité

des événtMuents historiques aussi

brillants, des faits d'armes aussi glo-

rieux Nous iivous le culte des gran-
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